
Afflux de rÃ©fugiÃ©s congolais : La frontiÃ¨re burundaise ploie sous le choc

ONU Info,Â 19 dÃ©cembre 2025  Conflit en RDCÂ : le Burundi voisin submergÃ© par lâ€™afflux de rÃ©fugiÃ©s congolais La frontiÃ¨re
burundaise ploie sous le choc. Depuis dÃ©but dÃ©cembre, plus de 84Â 000 personnes ont fui les violences dans l'est de la
RÃ©publique dÃ©mocratique du Congo (RDC) pour trouver refuge au Burundi voisin. Selon lâ€™agence de lâ€™ONU pour les
rÃ©fugiÃ©s, plus de 200Â 000 Congolais rÃ©sident dÃ©sormais dans le pays, qui peine Ã  les accueillir dans des conditions
descentes.
Le Haut-Commissariat des Nations unies pour les rÃ©fugiÃ©s (HCR) sâ€™est dit Â« profondÃ©ment prÃ©occupÃ© Â» vendredi par la
dÃ©gradation rapide des conditions dâ€™accueil, consÃ©quence directe de lâ€™afflux de civils fuyant les combats entre les rebelles
de lâ€™Alliance fleuve Congo/Mouvement du 23 mars (AFC/M23) et les forces armÃ©es congolaises dans lâ€™est de la RDC.
Chaque jour, des milliers de personnes franchissent la frontiÃ¨re Ã  pied ou en bateau, saturant des ressources locales
dÃ©jÃ  fragiles. Femmes et enfants constituent lâ€™essentiel de ces nouveaux arrivants.  Â«Â Ils arrivent Ã©puisÃ©s et gravement
traumatisÃ©s, portant les marques physiques et psychologiques dâ€™une violence terrifianteÂ Â», a dÃ©clarÃ© depuis Bujumbura
Brigitte Mukanga-Eno, reprÃ©sentante du HCR au Burundi, lors dâ€™un point de presse de lâ€™ONU Ã  GenÃ¨ve. Â«Â Nos Ã©quipes
ont rencontrÃ© des femmes enceintes qui ont dÃ©clarÃ© ne pas avoir mangÃ© depuis plusieurs joursÂ Â».  MalgrÃ© la signature,
le 4 dÃ©cembre Ã  Washington, dâ€™un accord de paix entre la RDC et le Rwanda, qui, selon lâ€™ONU, soutient militairement
lâ€™AFC/M23Â â€“ ce que Kigali dÃ©mentÂ â€“, les rebelles se sont emparÃ©s de plusieurs localitÃ©s dans le Sud-Kivu, dont Uvira,
tombÃ©e le 9 dÃ©cembre Ã  lâ€™issue de combats intenses. Cette ville stratÃ©gique, situÃ©e sur les rives du lac Tanganyika, Ã 
proximitÃ© du Burundi, Ã©tait devenue chef-lieu provincial aprÃ¨s la prise de Bukavu par les rebelles, en fÃ©vrier, dans le
cadre dâ€™une campagne militaire fulgurante engagÃ©e en dÃ©but dâ€™annÃ©e.  Risques sanitaires croissants  Les centres de
transit et les sites informels dâ€™accueil ont depuis longtemps dÃ©passÃ© leurs capacitÃ©s, parfois de prÃ¨s de 200Â %, laissant
des centaines de familles dans des conditions jugÃ©es intenables par le HCR. Les pÃ©nuries dâ€™eau potable et
dâ€™infrastructures dâ€™assainissement font craindre lâ€™apparition de foyers Ã©pidÃ©miques, notamment de cholÃ©ra et de variole
simienne.  Pour tenter de dÃ©sengorger les sites existants, les autoritÃ©s burundaises ont ouvert un nouveau lieu dâ€™accueil Ã 
Bweru, dans la province orientale de Ruyigi Buhumuza. Plus de 20Â 000 rÃ©fugiÃ©s y ont dÃ©jÃ  Ã©tÃ© transfÃ©rÃ©s. Mais les
conditions y demeurent prÃ©caires. Â« De nombreuses familles dorment encore Ã  la belle Ã©toile faute de tentes, exposant
des milliers de personnes Ã  des conditions difficiles dans une rÃ©gion de haute altitude oÃ¹ les tempÃ©ratures baissent
fortement le soir et oÃ¹ les pluies sont frÃ©quentes Â», a dÃ©taillÃ© Mme Mukanga-Eno.  Violence persistante au Sud-Kivu  De
lâ€™autre cÃ´tÃ© de la frontiÃ¨re, dans le Sud-Kivu, les violences ne faiblissent pas. Attaques de drones et bombardements ont
dÃ©jÃ  contraint plus de 500 000 Congolais Ã  quitter leurs foyers, souvent pour la deuxiÃ¨me ou la troisiÃ¨me fois cette
annÃ©e. Â« Des dizaines dâ€™Ã©coles servent dÃ©sormais de dortoirs surpeuplÃ©s, et les premiers cas de cholÃ©ra font leur
apparition Â», a alertÃ© la reprÃ©sentante du HCR.  Les combats restreignent par ailleurs lâ€™accÃ¨s humanitaire, compliquant
lâ€™acheminement de lâ€™aide vers les populations les plus vulnÃ©rables. Cette situation intervient alors que les rebelles de
lâ€™AFC/M23 ont annoncÃ© leur intention de se retirer dâ€™Uvira.Â   InterrogÃ©e sur une Ã©ventuelle fermeture des frontiÃ¨res, Mme
Mukanga-Eno rappelle que les frontiÃ¨res sont dÃ©jÃ  officiellement fermÃ©es. Â« Mais les autoritÃ©s burundaises ont laissÃ©
une sorte de couloir pour permettre aux rÃ©fugiÃ©s, aux personnes qui fuient la RD Congo, dâ€™entrer au Burundi. Mais
officiellement, les frontiÃ¨res sont dÃ©jÃ  fermÃ©es Ã  Gatumba Â», a-t-elle prÃ©cisÃ©.  Un appel urgent Ã  la mobilisation
financiÃ¨re  Reste la question du financement, devenue centrale. Le HCR estime Ã  plus de 47 millions de dollars les
fonds nÃ©cessaires au cours des quatre prochains mois pour venir en aide Ã  quelque 500 000 dÃ©placÃ©s internes en RDC
et jusquâ€™Ã  166 000 rÃ©fugiÃ©s au Burundi, au Rwanda et dans dâ€™autres pays voisins.  Â« Nous connaissons une situation
financiÃ¨re trÃ¨s difficile depuis le dÃ©but de lâ€™annÃ©e. Et rien quâ€™en 2025, câ€™est la deuxiÃ¨me fois que le Burundi est confrontÃ©
Ã  cet afflux massif de rÃ©fugiÃ©s Â», a soulignÃ© Mme Mukanga-Eno. Sans un renforcement rapide des financements,
prÃ©vient lâ€™agence onusienne, lâ€™aide continuera dâ€™arriver au compte-gouttes, au risque dâ€™exposer davantage encore des
populations dÃ©jÃ  Ã©prouvÃ©es.  
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